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LETTRE 

du  Rcucrcnd 

Père  L'ALLEMAND, 

Supé'-f'mr  de  la  MiJ/ion  des  Pères  léfuites, 

en  la 

NOUVELLE  FRANCE 

Enuoyée  de  Bordeaux  au  R.  P.  Supé- 
rieur du  Collège  des  léfuites 
à  Paris, 

et  datée  du  22  Nouembre^  1629. 


Imprimée    d'après   l'exemplaire  que  Ton   trouve 
dans  les  Voyages  du  Sieur  Champlain. 

A    PARIS, 

M  .  D  C  .  X  X  X  f  I . 


pas 


Tirée  à   vin^t   c'niq   cxrîtiplaires^  lefqneU  ne  font 
dre.    ^  O'C. 


a  viv( 


AVANT-PROPOS. 


'E  R.  Père  Charles  Lalle- 
MANT,  gui  a  écrit  la  Lettre 
Juivante,  entra  à  Page  de  vingt 
ans  dans  la  Compagnie  de  yéjus. 
En  1613,  /7  avoit  accompagné  M, 
de  la  Sauffaye,  à  Pentagouët.  Argal 
fêtant  emparé  de  cet  établijfemement^  le 
P.  Lallemant J'en  retourna  en  France, 
d'oii  il  partit  pour  le  Canada  en  1625. 
Cejioit  la  première  fois  que  des  Pères 
Jéfuites  entrèrent  dans  ce  Pays,  ^el- 
ques  année i  après,  il  fût  envoyé  avec  le 
P.  Philibert  Noyrot,  Procureur  de  la 
MiJ/îon,  chercher  en  France  du  fecours 
pour  la  Colonie,  et  ayant  trouvé  de  quoi 
fretter  un  bâtiment  avec  des  vivres,  ils 
fy  étoient  embarqués  vers  la  fin  du 
mois  de  'Juillet,  1629.  Le  vaijfeau  fit 
naufrage  fur  la  côte  de  PAcadie,  et  ce/i 
de  cet  naufrage  et  d'autres  événements 
qui  fuivirent  que  traitte  la  prefente 
lettre. 

LETTRE. 
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LETTRE. 


ON  Révérend  Père. 

Pax  Chrifti. 

Cajîigans  ca/iigauit  me 
Dominus  &  morti  non  tra- 
didit  me,  Chaftiment  qui  m'n  efté 
d'autant  plus  lenfible  que  le  naufrage 
a  eftè  accompagné  de  la  mort  du  R. 
P.  Noyrot  &  de  noftre  frère  Louys, 
deux  homes  qui  deuoient,  ce  me  femble 
grandemët  feruir  à  noftre  Séminaire. 
Or  neantmoins  puis  que  Dieu  a  dif- 
pofé  de  la  forte,  il  nous  faut  chercher 
nos  contentements  dans  fes  faindles 
volontez,  hors  defquelles  il  n'y  eut 
iamais  efprit  folide  ny  content,  &  ie 
m'alfeure  que  l'expérience  aura  fait 
voir  à  voftre  reuerence  que  l'amer- 
tume 


tume  de  nos  refTentiments  détrempée 
dans  la  douceur  du  bon  plaifir  de  Dieu, 
auquel  vne  ame  T'attache  infeparable- 
ment,  perd  (t)u  le  tout)  ou  la  meilleure 
partie  de  Ton  fiel  ;  Si  que  fil  refte 
encore  quelques  loufpirs  pour  les 
(buffrances,  ou  palfées  ou  prefentes, 
ce  n'eft  que  pour  afpirer  dauantage 
vers  le  Ciel,  Ôc  perfe<^lionner  auec 
mérite  cefte  conformité  dans  laquelle 
l'ame  a  pris  refolution  de  palfer  le 
refte  de  les  iours  ;  De  quatre  des  noft- 
res  que  nous  eftions  dans  la  barque. 
Dieu  partageant  à  l'ei'gal,  en  a  pris 
deux,  &  a  laiii'é  les  deux  autres.  Ces 
deux  bons  Religieux  très-bien  difpofez 
&  refignez  à  la  mort.  Terniront  de 
vidtime  pour  appaifer  la  colère  de  Dieu 
iuftement  iettée  contre  nous  pour  nos 
defFauts,  &  pour  nous  rendre  déformais 
fa  bonté  fauorable  au  fucceds  du  defîein 
entrepris. 

Ce  qui  nous  perdit  fut  vn  grand 
coup  de  vent  de  Sueft,  qui  f'efleua 
lors  que  nous  eftions  à  la  riue  des  terres, 
vent  fi  impétueux  que  quelque  foin 
&  diligence  que  peuft  apporter  noftre 

Pilote 


Pilote  auec  fes  Matelots,  Quelques 
vœux  &  prières  que  nous  peuflions  faire 
pour  deftourner  ce  coup,  iamais  nous 
ne  peufmes  faire  en  forte  que  nous 
n'allaffions  heurter  contre  les  rochers: 
ce  fut  le  26.  iour  d'après  noftre  départ, 
iour  de  fainét  Barthélémy,  enuiron  fur 
les  neuf  heures  du  foir  ;  De  24.  que 
nous  eftions  dans  la  barque,  dix 
feulement  efchapperent,  les  autres 
furent  eftouffez  dans  les  eaux.  Les 
deux  nepueux  du  Père  Noyrot  tindrent 
compagnie  à  leur  oncle,  leurs  corps 
ont  efté  enterrez,  entre  autres  celuy 
du  P.  Noyrot  &  de  noftre  frère,  des 
fept  autres  nous  n'en  auons  eu  aucune 
nouuelles,  quelque  recherche  que  nous 
en  ayons  peu  faire.  De  vous  dire 
comment  le  Père  de  Vieuxpont  6c  moy 
auons  efchappé  du  naufrage,  il  me 
feroit  bien  difficille,  &  croy  que  Dieu 
feul  en  a  cognoilfance,  qui  fuiuans  les 
defleins  de  fa  diuine  prouidêce  nous  a 
preferuez,  car  pour  mon  regard  ne 
iugeant  pas  dans  les  apparences  hu- 
maines qu'il  me  fuft  poffible  d'éuiter 
ce  danger,  i'auois  pris  refolution  de  me 

tenir 


i  II 


tenir  dans  la  chanilirc  du  nauire  auec 
nollre  trcrc  Louys,  nous  dilpofans  tous 
deux  a  receuoir  le  coup  de  la  mort, 
(|ui  ne  pouuoit  tarder  plus  de  trois 
Mifercrt\  lors  c|ue  i 'en tendis  qu'on 
m'appelloit  fur  le  haut  du  nauire,  ie 
croyois  cjue  c'eltoit  quelqu'vn  qui 
auoit  aft'aire  de  mon  i'ecours,  ie  montay 
en  haut,  vk  trouuay  (jue  c'eftoit  le 
P.  Noyrot  qui  me  demandoit  derechef 
l'abiblution  :  Apres  luy  auoir  donnée, 
ik  chanté  tous  enfemble  le  Salue  Re- 
gina,  ie  fus  contrain(^t  de  demeurer  en 
haut;  car  de  defcendre  il  n'y  auoit 
plus  de  moyen,  la  mer  eiloit  li  haute, 
^  le  vent  li  furieux,  qu'en  moins  de 
rien  le  collé  qui  panchoit  fur  le  rocher 
fut  mis  en  pièces,  i'ellois  proche  du 
P.  Noirot  lors  qu  vn  coup  de  mer  vint 
li  impetueufement  donner  contre  le 
collé  fur  lequel  nous  eftions  qui  rompit 
tout,  &  me  fepara  du  P.  Noyrot,  de  la 
bouche  duquel  i'entendis  ces  dernières 
paroles.  In  manus  tuas  Domine,  &c. 
Pour  moy  de  ce  coup  ie  me  trouuay 
engagé  entre  quatre  pièces  de  bois, 
deux,  defquelles  me  donnèrent  li  rude- 
ment 


ment  contre  la  poidtrine,  6c  les  deux 
autres  me  briferent  û  fort  le  dos  que 
ie  croyois  mourir  auparauant  que 
d'eftre  enueloppé  des  flots,  mais  voicy 
vn  autre  coup  de  mer  qui  me  defen- 
gageant  de  ces  bois  m'enleua,  &  mon 
bonnet  Ôc  mes  pantoufles,  6c  mift  le 
refte  du  nauire  tout  à  plat  dans  la  mer  : 
le  tombay  heureufement  fur  vne 
planche  que  ie  n'abandonnay  point,  de 
rf  ncontre  elle  eftoit  liée  auec  le  refte 
du  cofté  de  ce  nauire.  Nous  voilà 
doncques  à  la  mercy  des  flots,  qui  ne 
nous  efpargnoient  point:  ains  f'elleu- 
ans  ie  ne  Tcay  combien  de  couldées  au 
delfus  de  nous,  tomboient  par  après 
fur  nos  teftes.  Apres  auoir  flotté  long- 
temps de  la  forte  dans  l'obfcurité  de  la 
nuiâ,  qui  eftoit  délia  commencée, 
regardant  à  l'entour  de  moy  ie  m'ap- 
perceus  que  nous  eftions  enfermez 
d'efpines  6c  fur  tout  enuironnez  6c 
preft  du  coftau  qui  fembloit  vne  ille, 
puis  regardant  vn  peu  plus  attentiue- 
ment  ie  contay  lix  perfonnes  qui 
n'eftoient  pas  fort  elloignées  de  moy, 
deux  defquels  m'apperceuans  m'ex- 
B  citèrent 
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citèrent  à  hiire  tous  mes  efforts  pour 
m'approcher,  ce  ne  fut  pas  fans  peine, 
car  les  coups  que  i'auois  receus  dans 
le  dehris  du  vaiifeau  m'auoient  fort 
atlbiblis  :  le  Hs  tant  neantmoins,  qu* 
auec  mes  planches  i'arriuay  au  lieu  où 
ils  efloient,  (S:  auec  leur  fecours  ie  me 
trouuay  alfis  Tur  le  grand  maft,  qui 
tenoit  encore  ferme  auec  vne  partie 
du  vaiifeau,  ie  n'y  fus  pas  long-temps 
car  comme  nous  approchions  plus 
prés  de  cette  ille,  nos  Matelots  fe 
lancèrent  bien-toli:  à  terre,  ^  auec  leur 
alfiftance  tous  ceux  qui  efloient  fur  le 
collé  du  nauire  y  furent  bien  toit 
après.  Nous  voila  donc  lept  de  com- 
pagnie, ie  n'auois  bonnet  ny  fouliers, 
ma  foutane  cn:  habits  elloient  tous 
del'chirez,  &  li  moulus  de  coups  que 
ie  ne  pouuois  me  loultenir,  6c  de  faiél 
il  fallut  qu'on  me  loullint  pour  aller 
iniques  dans  le  bois,  aulfi  auois-ie 
receu  deux  rudes  coups  aux  deux 
jambes,  mais  llir  tout  à  la  dextre,  dont 
ie  me  rellens  encore,  les  mains  fendues 
auec  (|uel(}ue  cotituiion,  la  hanche 
elborchée,    la    poitrine    fur    tout    fort 
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ofFencée,  nous  nous  retirafmes  donc 
tous  fept  dans  le  bois,  mouillez  comme 
ceux  qui  venoient  d'eftre  trempez 
dans  la  mer:  la  première  chofe  que 
nous  tifmes  tut  de  remercier  Dieu  de 
ce  qu'il  nous  auoit  preferuez  &  puis 
le  prier  pour  ceux  qui  pourroiêt  eflre 
morts.  Cela  faid:  pour  nous  efchauffer 
nous  nous  couchafmes  les  vns  proches 
des  autres,  la  terre  6c  l'herbe  qui 
auoient  elfe  mouillez  de  la  pluye  du 
iour  n'eftoient  encore  propre  pour 
nous  feicher,  nous  palfafmes  ainfi  le 
refte  de  la  nuid:,  pendant  laquelle  le 
P.  de  Vieuxpont  (qui  grâces  à  Dieu 
n'eftoit  point  offencej  dormit  fort  bien. 
Le  l'endemain  li  tofl:  qu'il  fut  iour 
nous  allafmes  recognoiftre  le  lieu  où 
nous  eftions,  6c  trouuaimes  que  c'eitoit 
vne  ille  de  laquelle  nous  pouuions 
palfer  à  la  terre  terme,  iur  le  riuage 
nous  trouuafmes  force  choies  que  h\ 
mer  y  auoit  ietté,  i'y  trouuay  deux 
pantouties,  vn  bonnet,  vn  chappeau, 
vne  foutanne,  &c  plufieurs  autres  chofes 
necflTaires.  Sur  tout  Dieu  nous  y 
en'v,ya   pour  viures  cinq   bariques  de 

vin, 
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vin,  quelques  dix  pièces  de  lard,  de 
l'huile,  du  pain  des  frorxiages,  &  vne 
harquebufe,  &  de  la  pouldre  tout  à 
propos  pour  faire  du  feu.  Apres 
qu'on  eut  ainli  tout  retiré,  le  iour  de 
faindl  Louys  tous  remployèrent  à  faire 
le  pofiible  pour  baftjr  vne  chalouppe 
du  delbris  du  vailTeau,  auec  laquelle 
nous  irions  rangeant  la  cofte  chercher 
quelque  nauire  de  pefcheurs:  On  fe 
mit  doncques  à  trauailler  auec  me- 
fchans  ferremens  que  l'on  trouua,  elle 
efloit  bien  aduancée  le  quatriefme 
iour,  lors  que  nous  eufmes  cognoilfance 
d'vne  chalouppe  qui  eftoit  fous  voile 
venant  vers  le  lieu  où  nou.^  eftions,  ils 
receurent  dedans  vn  de  nos  matelots 
qui  alla  tout  feul  plus  proche  du  lieu 
où  elle  deuoit  paifer,  ils  le  menèrent 
dans  leur  vailTeau  parler  au  Maiftre, 
auquel  il  racôta  noftre  difgrace,  le 
maiftre  toutaulîi-toft  f 'embarqua  dans 
vne  chalouppe  &  nous  vint  trouuer, 
nous  offrit  à  tous  le  palfage:  Nous 
voila  en  affeurance,  car  le  lendemain 
tous  les  hommes  couchèrent  dans  fon 
vaiffeau:   C  efloit  vn  vaiffeau  Bafque 

qui 
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qui  faifoit  pefche  à  vne  lieue  &c  demie 
du  rocher,  où  nous  fi  fines  naufrage,  & 
pour  autât  qu'il  reftoit  encores  bien 
du  temps  pour  acheuer  leur  pefche, 
nous  demeurafmes  auec  eux  ce  qui 
reftoit  du  mois  d'Aouft,  &  tout  le 
mois  de  Septembre.  Le  premier 
d'Ocftobre  arriua  vn  Sauuage  qui  dift 
au  Maillre  que  fil  ne  f'en  alloit  il  y 
auroit  danger  que  les  Anglois  ne  le 
furprilTent,  Cette  nouuelle  le  difpofa 
au  départ:  Le  mefme  Sauuaga  nous 
dift  que  le  Capitaine  Daniel  eftoit  à 
vingt-cinq  lieues  de  là  qui  baftifToit 
vne  maifon,  6c  y  laiflbit  des  François 
auec  vn  de  nos  Pères:  Cela  me  donna 
occafion,  de  dire  au  P.  de  Vieuxpont 
qui  me  preffoit  fort  que  ie  luy  accrdafte 
de  demeurer  auec  ce  Sauuage  dans 
cefte  cofte,  qui  eftoit  bien  l'vn  des 
meilleurs  Sauuages  qui  fe  puifte  ren- 
contrer, Mon  Père  voicy  le  moyen  de 
contenter  voftre  reuerence,  le  Père 
Vimond  fera  bien  aife  d'auoir  vn  com- 
pagnon. Ce  Sauuage  f'offre  de  mener 
voftre  Reuerence  iufques  au  lieu  où 
eft  Monfieur  Daniel,  li  elle  veut  de- 
meurer 
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meurer  là  elle  y  demeurera,  li  elle  veut 
aller  quelque  mois  auec  les  Sauuages, 
pour  apprendre  la  langue  elle  le  pourra 
faire,  &  ainli  le  R.  Père  Vimond  & 
vollre  Reuerence  auront  leur  con- 
tentement: le  bon  Père  fut  extrefme- 
ment  ioyeux  de  cefle  occaiion  qui  fe 
prefentoit,  ainli  il  f'embarque  dans  la 
chalouppe  du  Sauuage,  ie  luy  lailî'ay 
tout  ce  que  nous  auions  fauué,  horfmis 
le  grand  Tableau  duquel  le  matelot 
Bafque  f'efloit  faifi,  mais  i'auois  bien 
penfé  au  retour  de  luy  faire  rendre, 
il  vne  autre  diftrrace  ne  nous  fut 
arriuée.  Nous  partifmes  donc  de  la 
coite  le  6,  Octobre,  &c  après  auoir 
enduré  de  li  furieufes  tempeftes  que 
nous  n'auions  encores  experimëtées, 
le  quarantiefme  iour  de  noftre  départ 
entrât  dâs  vn  port  proche  de  S.  Se- 
bailie,  nous  fifmes  de  rechef  vn  fécond 
naufrage,  le  Nauire  rompu  en  mille 
pièces,  toute  la  molue  perdue,  ce  que 
ie  peus  faire  ce  fut  de  me  fauuer  dans 
vne  chalouppe,  dans  laquelle  ie  me 
iettay,  auec  des  pantoufles  aux  pieds, 
6c    vn    bonnet  de  nuiél  en  tefte,  &  en 

cefte 
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celte  efquippage  m'en  aller  trouuer 
nos  Pères  à  S.  Sebaftien,  d'où  ie  partis 
il  y  a  huiét  iours,  èc  fuis  arriué  à 
Bourdeuac  proche  de  Bordeaux  le  20. 
de  ce  mois.  Voila  le  fucceds  de  noftre 
voyage,  par  lequel  voftre  Reuerence 
peut  iuger  des  obligations  que  i'ay  à 
DIEV. 
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